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Pour l'an 2000, le camp s'est 
déroulé du 22 juillet au 4 août. 
Nous étions 14 personnes dont 
7 spéléo actifs et nous avons sé­
journé 8 jours en moyenne cha­
cun. Notre petit groupe, la fai­
ble durée du séjour et le mau­
vais temps ont fait que nous 
n'avons pas pu obtenir les résul­
tats espérés. Nous avons retrou­
vés avec plaisir le groupe espa­
gnol de Madrid, CES Alfa, ar­
rivé la 2ième semaine avec une 
dizaine de personnes et les mê­
mes soucis que nous. L'inten­
dance fabuleuse a été très appré­
ciée et par chance peu affectée 
par le vol de notre matériel de 
99 stocké dans des bidons étan­
ches à l'intérieur de la mine du 
camp. 

EDITORIAL 

Les différentes explo se résu­
ment par : 

1- La grotte glacé de V éronica a 
encore fait merveille avec la 
découverte d'une deuxième en­
trée (superbe proche en falaise) 
et d'une nouvelle partie avec une 
grande salle et un P45 orné de 
colonnes et de concrétions de 
glace. La profondeur atteinte est 
de 150m pour un développement 
de 521m. 

2- La décevante exploration du 
M37 sur le secteur Madejuno. 
Déjà vu en 99, Eric et Kapi ont 
buté sur une trémie un peu plus 
bas. 

3- L'accident de Jean-Mi et Eric 
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lors d'une escalade dans la mine 
du camp, avec heureusement 
plus de peur que de mal mais qui 
à mis un terme à la première se­
maine par un départ prématuré 

. de ceux-ci. 

4- La prospection du secteur 
Péna Roja et du Canal deI Vidrio 
par les copains espagnols avec 
l'instalation d'un camp d'alti­
tude. 

5- Par contre, le 2N, -680m, dans 
le secteur de la Padiorna n'a pas 
pu être rééquipé comme prévu 
car nous n'étions pas assez fort. 

Mathieu Bergeron 



Bilan Financier 

Dépenses 
Intendance 5217.60 F 

T éléphériq ue collectivité 55.00 F 

Portage Land 1 142.60 F 

Total 6405.20 F 

IPrix par jour et par personne 66.72 F 1 

Matériel acheté par l' ASC 
Pharmacie 116.00 F 
Perceuse 12 V 2 400.00 F 
Chevilles 8mm 250.00 F 
Matériel camp 615.90 F 
2 claix de portage 2 190.00 F 

Total 5 171.90 F 
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Plan de situation 
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TABLEAU JOURNALIER DES ACTIVITES 

Date Equipe Activités 

Samedi 22 juillet J-Mi Nadine Mélanie Lisa Arrivée. Portage . Installation du 
Eric Georges Catherine camp 
Mathieu Kapi Delphine 

Dimanche 23 juillet Kapi Mathieu Eric Portage au M37 (Madejuno) 
Mathieu Grotte dans la falaise: Véronica 

J-Mi Georges Recherche accès Madejuno 
T out le monde Désob trou souffleur de la mine 

Lundi 24 juillet J-Mi Mathieu grotte n0 2 de la mine du camps 
d'escondida 

Mardi 25 juillet Kapi Eric Explo M37 Madejuno 
Catherine Delphine Courses à Potès 
Famille roux Prospection Escondida . M8 

Mercredi 26 juillet Kapi Mathieu Equipement grotte glacée de 
Véronica 

Georges J-Mi Explo M8 1 escondida . Grotte 
n0 2 mine d'Escondida 

Jeudi 27 juillet J-Mi eric Grotte n0 2 mine d'Escondida 
Vendredi 28 juillet J-Mi Nadine Mélanie Lisa Départ 

Eric Georges 
Catherine Mathieu Kapi Ballades 
Delphine 

Samedi 29 juillet Arrivée espagnols et 
français 

Dimanche 30 juillet Catherine Mathieu Départ 
Kapi Bernard Exploration AS découverte de la 

nouvelle entrée de la salle 
Dominique Philippe Michel Recherche trou sur Escondida 

Lundi 31 juillet Dominique Michel Portage et Pena Vieja 
Kapi Bernard Explo AS puits 4Sm + 

rééquipement 
Mardi 1 août Bernard Philippe Pace AS photos, début de topo, 

Javier Marcos dééquipement puit 99, explo 
Mercredi 2 août Bernard delphine Repos 

KapiPaco Pointe AS 
Michel Philippe AS : topo explo dééquipement 
Dominique Portage 

Jeudi 3 août Bernard Michel Portage AS 
Dominique Philippe Rangement camp 
Cyril Delphine Départ 

Vendredi 4 août Tout le monde Départ 
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MOl'rfÉE vus lA CAIIANE VÉRONlCA 

GQUffRE A 13 

SAllE fiES SAINTS fiE GlACE A -90M 

GALERIE GlAcÉE A -90M 



COMPTES RENDUS JOURNALIERS 
Vendredi 21 juillet: 

Départ et regroupement à 
Morcenx dans les landes vers 
14h pour Jean-Mi, Nadine, Lisa, 
Mélanie, Mathieu, Catherine, 
Georges et Eric. Diner à Potès 
au restaurant et couchage près 
de la cascade. Arrivée de Kapi 
et Delphine à la cascade dans la 
nuit. 

Samedi 22 juillet: 

8h30. Départ des deux 4x4, ce­
lui de Maximo et celui de Geor­
ges. Début du portage vers 9h45. 
Montage du camp en début 
d'après midi et vers 16h chacun 
monte sa tente. Le temps est 
beau. La camp démarre sous de 
bons hospices 

Georges 

Dimanche 23 juillet: 
:\latin. 

Recherche d'un chemin le plus 
court possible pour aller sur la 
zone d'exploration du 
~adejuno. La famille Roux et 
Georges passant par le Jou sin 
Tierra on put remonter sur le 
~adejuno. Le chemin est plus 
rapide que par l'ancien tracé via 
le L12 (retour en à peine une 
neure) mais il ya surement plus 
,le dénivellé. Par contre, on évite 
:es barres rocheuses et norma­
~ement, c'est mieux. 

Jean-Mi 

Kapi, Mathieu, Eric. Montée au 
M37 par la cabane à Véronica 
1h30 + 30 mn de recherche de 
la cavité. Certe ce n'est pas le 
chemin le plus court mais pour 
ce premier jour c'est une bonne 
mise en condition; surtout que 
cette année, ça va être une 
grande année, c'est sur ! Le puits 
d'entrée exploré l'an passé étant 
vraimment trop dangereux, il est 
décidé d'équiper le second; de 
tout façon avec la perfo toute 
neuve c'est pas un problème. 
Premier trou, beuuuuuu, ça sent 
le brulé, la perfo est morte ... 
Retour forcé au camp. Mathieu, 
sans doute moin dégouté que les 
autres, cherche un racourcis 
pour accéder à la grotte glacé 
dite ,,H9" sans résultats probant 
en terme de rapidité d'accès. 

Porche dans la falaise au dessous 
de ka grotte glacé de V éronica. 
L'accès par la haut de la falaise 
est assez facile. Les deux pre-

Croquis Mathieu Bergeron 
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miers renfoncements dans la 
parroie sont sans intérêts. Par 
contre la grand proche com­
prend une grotte d'une vingtaine 
de mètres. Après une petite es­
calade, un passage étroit sur la 
gauche accède à un balcon sur 
la falaise. Le porche s'enfonce 
d'une dizaine de mètres et dé­
bouche par un ramping dans une 
salle avec une belle cheminée. 
Deux petites galeries se dévelop­
pent parallèlement et une grosse 
trémie arrive du fond. Il n'y a 
aucune suite évidente et pas 
d'accès non plus à la grotte 
glagée tout proche. 

Mathieu 

Dimanche 23 juillet: 
Après midi. 

Désobstruction dans le trou 
souffleur de la mine du Terril. 
On enlève un bloc à l'entrée et 
Kapi essaye de passer. .. Mathieu 
essaye ... Il ne reete plus que 
catherine l'on essayede motiver. 
Elle accepte, commence à des-
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malheureux PlO. C'est fait) 
Kapi est au fond et découvre un 
suberbe ébouli qui bouche le 
trou !!! Encore un coup pour 
rien. Repas en plein air au bord 
du trou tandis que l'hélicoptère 
des secours espagnol effectue 
plusieurs rotation entre la vallé 
et le col de Hdos Rojos. Deux 
solutions, soit il fait du tourisme 
par cette journée pluvieuse et 
venteuse soit il évacu des per­
sonnes. Comme le temps se gate, 
si si c'est possible, nous ren­
trons. 

Eric 

Mercredi 26 juillet: 

MS. Jean~l\1i, Georges, Eric, 

Cette cavité explorée il y a de 
nombreuses année n' a pas été 
vue dans sa totalité. Nous des­
cendons les deux premiers puits 
est arrivons rapidement au fond 
dans grand méandre débouchant 
sur un puits aveugle. Cependant, 
une escalade d'au moins 15 m 
semble pouvoir donner quelque 
chose. 
Jean-mi entreprend celle-ci. 
Tandis que j'assure ce dernier, 

remarque que Georges doit 
aller beaucoup mieux car il parle 

nouveau beaucoup. Au bout 
d'une heure je suis sur que Geor­
ges va vraiment beaucoup mieux 
: Jean-Mi à progressé d'environ 
T.5 ID mais sans suite pénétrable. 
Trunpis. 

Après-Midi. Le brouillard et la 

pluie sont de retour. Nous 
descidons avec Jean-Mi de re­
tourné dans la grotte de la mine. 

En effet, il y a une escalade très 
prometteuse et comme c'est la 
journée des escalades alors ... 
Après avoir traversé au dessus 
d'un puits, nous nous retrouvons 
à la base d'une faille très 
convinquante. Jean-Mi entre­
prend l'escalade toujours assuré 
par mes soin. Une cheville, deux 
chevilles, trois cheville .. < Après 
un bon moment d'efforts et être 
passé sous puis par dessus un 
énonne bloc en équilibre sur un 
tout petit, Jean-Mi sort au bout 
d'une dizaine de mètres au pla­
fond de la salle et débouche sur 
un plan incliné à 45° de 2.5 x 3 
m. Ca continu. Il faut poursui­
vre l'escalade, le plan incliné 
n'est pas terrible mais il sera 
bien suffisant pour poursuivre 
l'escalade. Le plus étonnant 
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c'est qu'on aperçois une plate 
forme en bois plus haut dans la 
faille. C'est bizarre, elle à 

surement été installée depuis le 
haut. Faut voir mais pas 
aujourd'hui car il est trop tard, 
on verra ça demain. 

Eric 

Grotte glacée de Véroruca. Ma~ 
thieu, Kapi 

Après la montée de Ih30 et le 
casse croute, je descend le pre­
mier. L'équipement est long et 
difficile. Je doit aggrandir un 
passage étroit en le névé et la 
parroie et respiter de termps en 
temps, Le courant d'air est bien 
présent mais va l' on passer? Au 
bout de 2h, Kapi car il a très 
froid et je suis trempé et fatigué. 
Il anive sur la galerie de glace 
horizontale en bout de corde. 
C'est toujours aussi magnifique, 



la parroie de glace est taillée 
comme une immense vague. Ca 
glisse mais j'arrive tout de 
même à aller jusqu'à l' étroiture 
avec courant d'air. La désob 
semble difficile car il y a des 
gros blocs qui coinssent. Nous 
sommes gelés , nous décidons 
d'équiper une main courante et 
de remonter. Je donne encore 
beaucoup de coups de pieds pour 
eélargir puis je vais chercher la 
pelle à neige que je renvoie à 
Kapi.Pendant une demi-heure il 
a agrandi la descente sur 3m de 
large. De retour au camp, je re­
garde la carte de situation des 
trou explorés en 197x. En réa­
lité la grotte glacée porte le nu­
méro A5 et à été explorée jus­
qu'à -50m. 

Mathieu 

Fiche d'équipement de la grotte 
glacée de Véronica : 

Jeudi 27 juillet: 

Eric, Jean-Mi: grotte dans la 
mine d'Escondida 

Bien, hier nous avons laissé une 
escalade en cours, il est temps 
d'en finir. .. Jean-Mi est moi re­
montons le premier tronçon 
de 1 Dm, évitons soigneusement 
l'énorme bloc en équilibre sur 
un autre, tout petit et arrivons sur 
le plan incliné de 2.5 x 3 m. Al­
lez, au boulot. Jean-Mi inspecte 
la paroi, installe la première che­
ville, tandis que je prépare la 
corde pour l'assurance. Je suis 
bien un peu près du puits, mais 
de toute façon, s'il prenait l'en­
vie à Jean-Mi de dévisser, je se­
rais attiré vers le haut, donc ça 
ira bien. Il place son étrier, ins­
talle sa corde d'assurance. 
Jean-Mi :»T'es prêt ?». 
«Ouai, ouai» 

Profon Amarrages Observation Cordes 
0 4 Tête de puits 130 m 

-5 1 
-15 2 Haut du névé 
-30 1 
-35 2 
-40 1 
-55 1 Début galerie 

d'accès à la salle 
-65 2 Haut cône du 
-80 2+1 Main courante 

SOm horizontale 
P20 4 Puit d'accès au 40 m 
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D'une impulsion ferme et virile, 
Jean-Mi se hisse sur l'étrier. 
CRACCCC ! Je vois mon Jean­
Mi, accroché à un énorme men­
hir de 2. 5m x 60cm x 40cm, par­
tir à la renverse sur ma droite, 
vers le puits ! BOUMMM ! Je 
m'envole. Je me retrouve par 
terre en travers de la plate forme, 
en appui sur la jambe droite et 
sur le bras gauche tendus au 
maximum. Ma première réac­
tion est de regarder si je ne vois . . . . 
pas une pnse oUJe ne SaiS quOI 
pour améliorer ma position, car 
je sais pas ce quej'assure, mais 
putain que c'est lourd. Rien en 
vue .... Jean-Mi est, quant à lui, 
allongé en travers de la pente, 
une grosse moitié du menhir qui 
s'est cassé lui écrase délicate­
ment les jambes, l'autre partie 
est juste devant lui, à portée de 
main et surtout à environ 50 cm 
du vide. Mon cher petit cama­
rade est attaché à la corde d'as­
surance qui transite par le bloc 
et aterri sur mon descendeur 
stop. Tout ce joli petit monde a 
une Iacheuse tendance, compte 
tenu de la pente, à vouloir glis­
ser et basculer dans le vide. 
-»Jean-Mi, t'es entier ?» 
-»J'ai très mal aux jambes mais 
çà va ... » 
CROOUUUMMM. 5 cm de 
glissade. 
Jean-Mi :»Donne pas du mou !» 
Il est con lui, je donne pas du 
mou. C'est lui qui m'entraîne 
vers le vide. Je sens mon dos 
qui se cambre. 
CROOUUUMMM. 5 cm de 
glissade. 



Ma jambe, mon bras et le reste 
de mes muscles indiquent qu'ils 
ne peuvent pas tenit Et Ho ! Vos 
gueules, le chef c'est mOl, donc 
on tient ! Comment faire pour 
soulager la charge? L'idée de 
donner du mou sur le descendeur 
me traverse l'esprit L'idée est 
immédiatement rejetée car dans 
ce cas. au mieux lean-Mi 
s'ecrase4 fi plus bas sur le bloc 

instable dans la taille ou, au pire, 
il finit en bas et prend le menhîr 
SUT la gueule et en plus il risque 
de me recevoir sur la tronche, (Je 
sais, je sais, c'était l'occasion 
d'être débarrassé de lui mais 
j'avoue,j'ai manqué d'à propos. 
Désolé), Cette idée de donner du 
mouquî vous traverse l~espriten 
un éclair peu paraître très trou­
blante mais dans une telle situa­
tion, l'instinct de survie propose 

des so1unons et l'esprit spéléo 
les valide ou pas. Ce qui est quel~ 
que part rassurant, c'est qu'après 
coup, Jean-Mi m'a dit avoir été 
effleuré par l'idée que la 
meilleure solution était que je 
me détache et le laisse sc plan­
ter seul. C'était de toute manière 
spéléogiquement inacceptable. 
(Vous avez vu, il est prêt à tout 
pour avoîr la vedette). 

En attendant, on est dans la 
merde. 
-»Jean-Mi, il faut absolument 
que tu vire la corde du bloc car 
je ne vais pa,..;; pouvoir temr long~ 
temps», 
~»D'accord, je vais essayer de 
défaire plaquette ... Merde la 
corde est trop tendue ça veut pas 
venir.. ,Bon je vais soulager le 
plus possible la charge pour que 
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tu te dégage». 
Son idée est la bonne. Je suis en 
partie soulagé. Tout en mainte~ 
nant l'assurance, j'en profite 
pour me reculer afin de me pla­
cer à un endroit d> où je pourrais 
le retenir, Profitant de la traction 
qu > il exerce sur les deux brins 
de la corde au niveau du bloc~ 
Jean~mi se détache de celle-ci. 
Contrairement il la veine, il s'est 

mousquetoné à la corde ct' assu~ 
rance au lieu de nouer celle-ci 
sur son baudrier. Riche idée. 
Jean~Mi :»Je suis détaché, vient 
vite me sortir de là». 
Je laisse la corde d'assurance et 
viens soulever la partie du men­
hirtoujouIs en appui sur lesjarn~ 
bes de J ean~Mi et qui est en train 
de lui plier le genou gauche 
d>une manière peu orthodoxe. Je 
soulève et là : rien ! Le bloc ne 



bouge pas. Je soulève donc de 
toutes mes forces en m'appuyant 
sur mes deux jambes comme le 
médecin me l'a interdit et là, il 
bouge de quelques millimètres. 
Suffisamment pour que Jean-Mi 
fasse glisser ses jambes et se dé­
gage. Je lâche tout. 
BADABOUM ... Les deux mor­
ceaux du menhir ont basculé 
dans le puits. Ils ont bousillé la 
corde. Merde, il a esquinté la 
trente mètres en bas du puits ; 
quarante mètres de corde foutue, 
c'est vraiment une journée de 
merde ! Evidemment, le plus 
gros bout est resté coincé sur 
l'énorme bloc en équilibre sur 
un autre, tout petit, et il va fal­
loir passer dessous pour rentrer. 
En attendant nous nous retrou­
vons tous les deux sur notre plate 
forme, nous avons vachement 
mal à une jambe mais nous som­
mes très heureux de l'issue de 
l'incident et de la manière dont 
nous l'avons géré dans le plus 
grand calme. En clair : même 
pas morts ! Bon et bien pour 
aujourd'hui, on va arrêter. On 
range le matériel, perfo, étrier, 
etc ... Jean-Mi pose une corde 
saine pour redescendre, puis 
nous remontons le ressaut situé 
dans la grande salle. Partisans de 
prendre le temps de se détendre 
mentalement le plus possible, 
nous déséquipons, rangeons la 
corde et rentrons «tranquille­
ment» car Jean-Mi n'a pas en­
core très mal aux genoux mais 
nous savons que ça va venir très 
vite. 

Arrivés au camp nous expli­
quons que nous venons d'avoir 
un petit problème et que nous 
aurions pu nous faire mal. Le ton 
décontracté que nous employons 
contribue à ne pas inquiéter nos 
camarades. Des explications 
plus détaillées sur l'incident fe­
ront prendre un air beaucoup 
plus préoccupé, notamment à 
Mathieu. Dans l'absolu, il a rai­
son, mais nous en s'en fout: 
même pas morts ! En attendant 
Jean-Mi, a mal aux genoux et 
s'est blessé au pied. Nadine 
s'empare de la pharmacie et dé­
cide de mettre de la Bétadine. 
Pour en mettre, elle en met ! La 
moitié des cailloux des Picos en 
ont reçue, le pied de Jean-Mi pas 
encore, mais on garde espoir, il 
en reste encore un peu ... Je 
prends le relais, lui fait un pan­
sement et lui pose une bande de 
maintien sur le genou. Nous dé­
cidons alors de rentrer le lende­
main en Charente, avec un jour 
d'avance, afin de faire examiner 
le tout par une personne compé­
tente dont nous ne disposons pas 
au camp ; ça aurait pu être un 
problème ... 

Conclusion: l'expérience vécue 
tend à prouver : 
- que la spéléo à deux peut s' avé­
rer être un problème en cas d'ac­
cident. 
- qu'il semble plus judicieux de 
fixer la corde assurance au bau­
drier par l'intermédiaire d'un 
mousqueton quand direct. 
- que la personne qui assure doit 
être suffisamment forte pour re-
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tenir largement le poids de son 
éqUIpIer. 
- que l'utilisation du descendeur 
autobloquant n'est pas une hé­
résie mais qu'au contraire, dans 
ce cas, et lors d'une perte de 
contrôle de la corde par la per­
sonne qui assure, il constitue un 
élément de sécurité (ici, il nous 
a sans aucun doute évité de finir 
au bas du puits). 

Conclusion personnelle: l'année 
2000 est une année de merde. 

En·c 

Vendredi 28 juillet: 

Delphine, Kapi : Ballade sur 
Veronica, Hojo Sengros, 
Madejuno 

Après la montée des nuages, plu­
tôt de la brume, le soleil se 
pointe enfm ... Nous montons en 
tirant la langue sur le col don­
nant accès au N. deI bulnes. 
Après une pose bien mérité pour 
Delphine on décide d'aller pros­
pecter sur le Hojo sengros. Le 
potentiel est très important. 
Delphine commence à se plain­
dre, c'est dur ! C'est encore loin 
? Et puis, il faut descendre là ? 
On mange (un Mars et ça repart); 
Je la rassure en lui disant qu'il 
n'y a plus qu'une montée et en­
suite la descente du pierré du 
L12; mais quelle descente, Hi Hi 
Hi. L'absence de kem balayés 
par la neige cet hivers ne nous 
facite en rien la descente. Sa mo-



tivation baisse et la fatigue aug­
mente. Arrivé au col du Hojos 
sin tierra la bonne humeur 
réapparajt comme par enchante­
ment et le mal atL'{ pieds se fàit 
oublîer. Après avoir obtenue le 
Rebecco de bronze l'an pa'Ssé, 
cette auné c'est le Rebecco cl' ar­
gent (Diplôme délivré par laFé­
dération Kapï des Ficos sans 
frontière). 

Kapi 

Samedi 29 juillet 

Grand beau temps et repos sont 
au programme. Nous profitons 
du derniers jour de Catherine et 
Mathieu. Nous ne somme plus 
que quatre. Kapi et Mathieu se 
résignent à poser pour des cro­
quis. Quel calvaire! En fin 
d'après midi arrivée des espa­
gnols et des français accompa­
gné d'un drole d'invité. L'invité 
en question Jeur a gracieusement 
transporté leurs affaires jusqu'au 
camp. Montage des tentes. Po­
pote, lentille saucisses~ le repas 
chaud est le bien venue. La mer 
de nuage monte. Superbe. C'est 
le premier soir aussi doux. Un 
bonheur : 

Delphine 

Dimanche 30 jumet : 

Dominique, Philippe, Michel 

Mise en jambe sur Escondida. 
Avons retrouvé trou perdu de­
puis les années 94 par Philippe 

et Dominique. Semble faire 20 
m de profond + très fort courant 
d'air froid. Visite cristaux. Re~ 
tour par le Royo sin Tierra. vu 
une trentaine de rebeccos grands 
ou petits. Petît détour pour 
receuiHement au pied de r arbre 
de la TITe dei Altaïz. 18h30 au 
terril. Apéro, etc ... Et beaucoup 
plus tard quelques étoiles filan­
tes 

Michel 

Kapi, Bernard. AS : recherche 
d'une autre entrée 

En arrivant à ~75m, au pied de 
la rampe oblique, la glace forme 
un dôme dont un versant seule~ 
ment à été exploré en 1999< 
J'avais juste vu le début de 
l'autre versant mais l'image de 
la dareté du jour se reflétant sur 
un pont de glace, très haut au 
dessus de nos têtes, était resté 
fixé dans ma mémoire. La topo 
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de 1999 indiquant que les gale­
nes etaient onentees vers la fa­
laise, A partir de l'entrée con­
nue, nous décidons de nous <dan­
cer dans le vide>>, c'est-à-dire à 
prospecterla paroi abrupte. Nos 
effort') sont rapidement récom* 
pensés: un iargeporche s'ouvre 
en contrebas. Une pente de neige 
scintillant sous les rayons directs 
du soleil conduit vers de.o:; parois 
de glace. 

L'ensemble est très acceuillant, 
par rapport à l'autre entrée du 
AS. Mais est-ce la suîte recher­
chée ? Il Y a bîen un pont de 
glace qui nous malmène un peu 
et qui nous pose des problèmes 
d'équipement Une autre pente 
de neige nous mène au pied d'un 
grdIld mur de glace de 20 ru de 
haut. Mais nous découvrons une 
moraine quî nous conduit au 
bord d'un vaste puits tapissé de 
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stalactites de glace. Un caillou 
met 4 secondes pour atteindre le 
fond; nos pronostics sur la pro­
tondeur ne s'accordent pas. Ra­
vis par notre découverte, nous 
commençons la remontée, per­
suadés que nous avons décou­
vert une nouvelle cavité. Mais 
en me déportant sur la gauche, 
la vue du pont de glace au-des­
sus de moi correspond à l'image 
que j'avais gardée en mémoire. 
Et en effet j'aperçois le kit bleu 
laissé par l'équipe de la semaine 
dernière: nous sommes bien 
dans le AS ! 

Bernard 

Lundi 31 juillet 

Picsou un peu distrait ayant 
oublié son kit spéléo dans la405 
est derescendu le chercher par 
la brèche. Domînique, Michel 
départ IOh 00 pour la Pena 
Vieja. Arrivée au col à llh 50. 
Dominique a monté du matos 
pour les espagnols et les attend 
au coL Michel part pour la Pena. 
Aller retour 50 TIm. Après un lé­
ger frichti au bîvouac des espa­
gnols le retour se fait tranquille 
en milieu d'après-midi. 

Michel 

Lundi 31 juillet 

Kapi, Bernard. 
Objectif: A5 : pointe. 

Kapi me laisse le plaisir 
d'équiper le puits découvert la 

veille. Les parois sont 
recouvrtes d'une cou­
che de glace variant 
de 5 mm à 20 cm par 
endroits. Je prends 
pied, difficilement, 
dans une couche de 
glaçons de 50 cm 
d'épaisseur. On se 
croirait dans un freezer 
; il ne manque que le 
Moscatel. De nom­
breux dômes de glace 
translucide se dres­
sent, plus hauts que 
moL Des cascades 
glacées «coulent» 
vers le fond' et laissent 
apercevoir les rochers 
sous-jacents. L'en­
semble forme un dé­
cor extraordinaire. 
Mais il faut chercher une 
suite. Deux pentes d'éboulis 
instables sont visibles. La pre­
mîère mène à une diaclase 
qui s'élargit derrière, mais 
trop étroite au début. La 
deuxième arrive en haut 
d'une autre diaclase, moins 
étroite, dont la partie supé­
rieure a la forme d'une con­
duite forcée. Mais nous 
n'avons plus assez de corde 
pour y descendre. En remon­
tant, nous rectifions l'équipe­
ment et nous assurons !a 
liaison avec la partie décou­
verte l'an passé. 

Bernard. 
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Mardi 1 er août. 

Philippe, Bernard, Paco, 
Javier, Marcos. 

Objectif: AS : Photos, topo, 
fin d'exploration et 
déséquipement du puis d'en­
trée 1999. 

Nos amis espagnols, très in­
téressés par la description du 
AS, nous ont demandé de leur 
faire découvrir ces merveilles. 
Par la nouvelle entrée, nous 
les menons il la galerie gla­
cée : une vraie vedelle éclai­
rée par les éclairs des 
flashes. Javier a été pré­
voyant: il a chaussé des 
crampons. Après un coup 
d'œil sur le dernier puits dé-



couvert, l'équipe des Irois 
espagnols remonte par le 
passage découvert en 1999, 
Ils son! chargés de le 
déséqiper pour récupérer la 
corde qui doit servir il la 
pointe, Au passage, ils doi­
vent regarder une galerie il 
mi-hauteur Mais elle s'avère 
sans suite, les deux français 
vont commencer la topo il 
partir du point le plus bas, 
Mais elle restera incomplète, 
vu l'heure, Et le puits? Sa 
profondeur est de 44 m, 

Bernard 

:Mercredi 2 août. 

Kapi/Paco - Philippe/Michel -
Dominique 

les nuages commencent il 
monter à l'assaut de notre 
platelorme du camp 
d'Escondida, Cela ne nous 
empêche pas de partir, 
comme d'habitude, vers 
10h00, en direction de 
Veronica Au AS, Kapi et Paco 

descendent 
faire la pointe, 
Michel et moi 
feront le reste 
de la topo, 
Quant à Do­
minique, la fa­
tigue el le 
froid le décou­
ragent, il re­
descendra, 
nous sans 
emporter le kit 

sorti par las ALFA la vaille, 
Topo donc, de l'entrée vers le 
fond, (la veille, c'était le con­
traire), Jonction de la topo 
avec l'ancienne entrée au sptt 
«sur le coin de paroi», comme 
indiqué par mas 
prédecesseurs", Puis, jonc­
tion avec le dernier point 
topographié la veille, Et main­
tenant, le vierge, lorsque 
nous amvons, Kapi se débat 
dans une escalade 
apparamment étroite, avec 
éboulis sur la téta", Il nettoie, 
mais cela na passa pas, Nous 
déblayons alors un élroit con­
duit aspirant au pied du puits 
descendu (P1O), Il donne sur 
une courte galerie, glacée ella 
aussi. Aussitôt, un important 
éboulis de gros bloc forme un 
ressaut (R4), Au fond, tout est 
bouché", Grosse déception, 
vu le courant d'air aspiré plus 
haut Serait-ce un phêno­
mène de convection avec le 
froid du glacier? Nous re­
montons donc, Un dernier re­
gard vers le second passage 
remontant de la salle des 
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«Saints de glace», C'est une 
étroite fissure, aspirant légè­
rement, qui se continue par 
une petite salle, suivie d'un 
ressaut de 3 m bouché éga­
lemen!.., Où est la suite,,, 
Voir le prochain n° 2001, 

Jeudi 3 août 

Bernard, Michel, Marga, 
Roberto, Jesus vont cherche 
le reste du matériel entreposé 
au AS, Kapi et Delphine re­
partent vers la France, Je les 
accompagne pour avancer le 
rendez-vous avec le Land; il 
fait trop mauvais, et il n'y a 
plus rien il faire, Recherche 
d'une nouvelle cache pour les 
bidons, Pour décourager les 
éventuels voleurs, nous les 
avons cachés derrière le «tas 
de charbon>' sur un petit res­
saut de la galerie de droite, 
qui remonte par espaliers", 
Un aménagement a été utile 
pour empécher l'édifice de 
crouler (Cheville et laçage 
entre les parois), 
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CAMPANA PICOS 2000 C.E.S. ALPHA 
Nos explorations se résu­

ment dans les nouvelles trou­
vailles: 

1.- SAI a -23 mètres. 
Paco a laissé une fenêtre sans 
regardez, mais il faudra y re­
tourné car il a observé qu'elle 
souffie bien. 

2.- SA2 qui a rester sans 
exploré. Celle ci et la SAI peu­
vent être les plus hautes de nô­
tre secteur (2560 y 2518). 

3.- PVl une belle possibi­
lité jusque dessous la cime de la 
Pefia Vieja qui est resté en pos­
sibilité et plus rien de tout. 

4.- PV2 qui fait un puit de 
prés de 70 mètres que on n'as 
pas pu suivre a cause de la neige 
et de la glace mais ça serait éton­
nant qu'il ne continue pas. 

5.- PV3 a coté duPV2, sur 
le chemin qui monte au Col de 
la Canalona, une grande salle 
pleine de glace ou on a pas ob­
servé de continuation. 

6.- PV4 énorme porche 
semblable, dans son 
approchement et un peu par le 
volume, a celui de la grotte 
glacé de Cabafia Veronica, mais, 
malheureusement, sans ces mer­
veilles, même sans sa continua­
tion. 

7.- CV14 : trous souffieur 
qu'on as pas exploré. 

8.- CV15 autre grande fac­
ture comme le PV2 qui est resté 
sans prospectée. 

Les révision on donné aussi des 
fruits: 

1.- CV3, CV4,CV5 et 
CVIO : la révision a donné quel­
ques mètres de plus (toutes en­
tres 10 et 25 de profondeur) 

2.- CV6 : de 8 mètres du 
croquis de l'an 93 on a pas.sé a-
53 m. mais c'est finis. 

3. - CV7 : on devrais es­
sayer une desobstruction (parole 
inventé ????), mais ça pas l'air 
de donné une grande surprise. 

4.- CVS encore une fois la 
neige et la glace. Mais, particu­
lièrement moije crois qu'il faut 
révisé. 

5. - 24P : après des année 
d'attente, on a finis par la trouvé 
sans neige, bien que a -27 mè­
tres tout est également finis (Si 
Javier aurait connu la chanson, 
il aurait chanté: et maintenant 
que vais je faire, et maintenant 
ou vais je aller .. .) 

6.- ION: aussi du coté de 
la Padiorna, par dessus le 24P. 
Trouvée l'année dernière, elle 
continue sans explorer. Il faudra 
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une forte desobstruction (je 
continue a faire des exercice de 
traduction / invention) mais je 
répète que ici il y a du boulot. .. 

Les objectifs de l'année pro­
chaine : l'année prochaine on 
doit continué avec le SAI, SA2, 
CV7, CV8, CV13, CVI4, CVI5 
et PV2 dans le secteur de Pefia 
Vieja. Le IOA, prés de la 2N. 

Marcos 
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